
En début de novembre 2010, notre 
classe a eu l’occasion de passer une 

semaine au coeur de la ville fédérale, 
dans le cadre du projet Ecoles à Berne.
Le but de cette association est de sensi-
biliser les jeunes à la politique afin qu’ils 
deviennent des citoyens actifs dans 
notre démocratie.

Les quatre classes participantes repré-
sentaient chacune un groupe parlemen-
taire formé de Conseillers nationaux. 
Nous avons suivi le véritable parcours 

d’une initiative populaire depuis sa for-
mulation avant notre arrivée à Berne, en 
passant par la récolte des 100 signatures 
(au lieu de 100’000), jusqu’à son dépôt 
et contrôle dans le lieu officiel: la Chan-
cellerie fédérale.

Tout comme dans la réalité, nous avons 
vécu le fait d’être une minorité linguis-
tique car nous étions la seule classe 
francophone. Deux autres venaient 
de Zurich, la quatrième d’Amriswil en 
Thurgovie.

Durant cette semaine à Berne, nous 
avons vécu et découvert bien des choses 
sur notre capitale et notre système po-
litique.

Nous tenons à remercier très sin-
cèrement la commune et l’association 
Ecoles à Berne pour leur soutien finan-
cier grâce auquel nous avons vécu une 
expérience inoubliable. 

Raphaël Barile 
et Floriane Maillard

15 ans et 
déjà au 
Conseil 
national

Arrivés à Berne dans la matinée, 
nous avons pris le tram n°9 direc-

tion Guisanplatz. Après avoir passé 
devant le stade de hockey, nous avons 
vu une rampe qui descendait sous terre. 
Nous avons vite compris que c’était bien 
là que nous allions passer notre séjour : 
dans un abri PC. Stephan Kauer et 
Martina Gasser (nos accompagnants) 
nous ont accueillis chaleureusement 
avant de nous faire visiter les lieux. En-
suite, nous avons rencontré les autres 
classes suisses-allemandes. 

Plus tard, nous avons participé à la 
cérémonie d’ouverture, aux casernes. 
Chaque classe (ou groupe parlemen-
taire) s’est présentée.
C’est à cette occasion que notre candi-
date Anne-Sophie Habs a été élue au 
troisième tour présidente du Conseil 

national.  Laureen Sonderegger de la 
classe d’Amriswil a gagné l’élection à la 
vice-présidence.

Après avoir soupé, les présidents et vice-
présidents des groupes parlementaires 
et des commissions amenées à débattre 
des 4 initiatives se sont réunis afin de 
discuter des événements à venir. Puis à 
22h, fatigués par cette longue journée, 
nous sommes allés nous coucher.

Flavio Frade, Marine Hayward, Elodie 
Rueff, Rick Détraz, Gabriella Brunetti, 
Anne-Sophie Habs et Lea Ducret

Lundi : élection d’une Montaine à 
la présidence du Conseil national

Première session de notre groupe 
parlementaire aux casernes.

Présentation d’ Anne-Sophie Habs, 
candidate à la présidence du Conseil 
national, par Raphaël Barile, président 
de notre groupe parlementaire.



Mardi : à la 
chancellerie 
et réunion des 
commissions

Mardi matin, le fameux tram rouge 
nous emmène au centre ville de 

Berne.
Un guide retrace l’histoire de la ville en 
terminant par la date cruciale de 1848, la 
première Constitution suisse. Ce tour 
nous permet de voir des lieux embléma-

tiques de la capitale comme le Nydeg-
gbrücke, la Zytglogge, l’hôtel “Bern”... 
: une visite instructive et animée par un 
comédien.

Le parcours nous mène à la chancelle-
rie fédérale. Là, presque comme dans 
la réalité, nous avons déposé les cent 
signatures récoltées. C’est la dernière 
étape pour que notre initiative soit dé-
clarée valable.

Une dame nous conduit à travers le 
Palais fédéral. Et nous avons la chance 
de visiter la salle de réunion des sept 
Conseillers fédéraux qui est habituelle-
ment fermée au public. Curieux, nous 
guignons dans les tiroirs, et décou-
vrons des petits chocolats suisses. Nos 
conseillers sont apparemment gour-
mands!
Retour à l’abri de la protection civile. 
L’après-midi: quatre initiatives, quatre 
commissions, beaucoup de discussions, 
mais un seul but, se prononcer sur le re-
fus ou l’acceptation des initiatives.
Le soir, la séance des groupes parlemen-
taires permet d’élaborer une stratégie, 
un plan d’attaque, dans le but de gagner 

notre propre initiative. Nous discutons, 
négocions, argumentons pour que les 
trois autres groupes parlementaires 
nous suivent. Allons-nous réussir...? 
Une journée riche en émotions notam-
ment lors des séances de commissions...
Nous avions hâte d’entamer le jour sui-
vant!  

Alexander Babutsidze, Julia 
Chappuis, Anouck Fonjallaz, 
Sarah Iuliano, Lorena Lombardo,
Jill Mina, Timoté Vaucher 

Mercredi : visite 
du Palais fédéral 
et préparation 
des interven-
tions du 
lendemain

Mercredi matin, notre classe s’est 
rendue au centre-ville de Berne 

pour visiter le Palais fédéral. 

Tout d’abord, notre guide nous a in-
vités à entrer dans la salle du Conseil 
des Etats où il a retracé l’histoire de la 
pièce, dont l’un des murs est orné d’une 
fresque représentant une Diète. 
Ensuite, nous nous sommes rendus 
dans la salle du Conseil national puis 
dans celle des Pas perdus, lieu de négo-
ciations pour les Conseillers nationaux. 
Plus tard dans la matinée, nous avons 
eu la chance de nous entretenir avec le 
Conseiller aux Etats vaudois, M. Luc 
Recordon. Nous lui avons posé des 
questions sur son parcours profession-

nel et politique. Il nous a fait part de son 
point de vue au sujet de notre initiative.
Enfin, dans l’après-midi, nous avons pré-
paré nos interventions pour la séance du 
Conseil national du lendemain. 

Lucy Commissaire, Marine Ecabert, 
Olalla Piñeiro, Stéphane Rossinelli 
et Marie Salomon



Jeudi : 
l’ambassade 
des Etats-Unis 
et session du 
Conseil 
national

Après les heures de préparation la 
veille, notre groupe parlementaire 

est fin prêt pour le jour J. Nous com-
mençons par la visite de l’Ambassade 
des États-Unis, où précaution est le mot 
d’ordre! Après un contrôle individuel et 
inattendu de plus d’une demi-heure, une 
petite collation. Un des représentants 
de l’Ambassade nous a décrit sa tâche et 
le système politique américain - qui est 
proche du nôtre - tout en anglais bien 
sûr!

Ensuite, après les spätzli bernois, di-
rection le Palais fédéral et la salle du 
Conseil national. Tous sur notre 31, 
on étaie nos arguments, on affûte nos 
discours, quelques idées fusent encore 
dans le tram no 9. Chaque Conseiller 
national devrait intervenir sur l’estrade 
au moins une fois.

La présidente Anne-Sophie Habs 
ouvre la session et nous souhaite la 
bienvenue. Pour commencer, les rap-
porteurs de commission nous font part 
de leur position. Les initiateurs résu-

ment leurs discussions et argumentent. 
Les groupes parlementaires sont en-
suite invités à donner leur avis sur les 
différentes initiatives. Finalement, c’est 
au tour des orateurs individuels de s’ex-
primer et à Madame Dreifuss, ancienne 
Conseillère fédérale, de donner l’opi-
nion de l’Exécutif.

Enfin, c’est le vote!
Les résultats tombent...
Négatifs pour notre initiative et celle 
de la suppression de l’interdiction des 
minarets. Positifs pour “Vivre sans 
risque atomique” et “Pas de tabac aux 
mineurs”.
Cependant la bataille a été rude et a ou-
vert les esprits. 
Nous arrivons épuisés, mais de bonne 
humeur à Lausanne vendredi matin.

Raphaël Barile, Lucas Trovato, 
Jérôme Martineau, Lionel Piguet, 
Patrick Künzli, Nathan Lovo et
Alexis Tâche.


